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Là-bas là-haut dans mon jardin 
L’on fait l’amour  
L’on boit dans une main 
Je tiens mon verre et l’autre ma bien aimée 
Et l’on me pousse le verre à boire 
Sur la feuille du laurier 
 
M’y promenant le long d’un bois 
Là j’ai aperçu une voix 
Ah c’est la voix de ma bergère 
Qui chante si clairement 
Ah c’est la voix de ma maîtresse 
Qui regrette ses amants 
 
Ah donne-moi ma mie ton cœur 
Ah donne-moi quelques faveurs 
Donne-moi quelques récompenses 
Pour me rapprocher de vous 
Donnez quelques assurances 
Que je vous aimerai toujours 
 
Ah l’assurance qu’il m’ donné 
C’est un ruban rouge enflammée 
Ors il m’en a donné un autre 
Il est tout couvert de fleurs 
Ors il m’en a donné un autre 
Qui a su charmer mon cœur 
 
Je m’en soucie de tes trésors 
Tout aussi bien que tes bagues en or 
Là j’estime mieux ma houlette 
Tout m’y servant le long de ce champ 
Tout en filant ma quenouillette 
Et en gardant mes moutons blancs 
 

Viens avec moi dans mon château 
Tu n’y verras rien de si beau 
Tu porteras les collerettes 
Et aussi les bagues en or 
Et les coiffures à la dentelle 
La maîtresse de mes trésors 
 
En m’y revenant de mes travaux 
Hélas ma belle je pense à toi 
Et j’ai allumé ma chandelle 
Du feu pour m’éclairer 
Et j’ai donc bien pris ma lanterne 
Chez ma mie m’en suis allé 
 
J’ai avisé un autre amant près d’elle 
Ah je m’approche auprès de la belle 
Versant trois larmes 
En lui disant mon amour 
Charmante chamante blonde 
Un autre amant t’y fait donc l’amour 
 
Mon bel amant ne sais-tu pas 
Que pour t’aimer je ne puis pas 
Tu ne sais pas que j’ai un père 
Mon vouloir dépend de lui 
Pour le sujet de cette affaire 
S’il le veut et moi aussi 
 
Ah grand Dieu que j’ai du malheur 
J’ai du chagrin dans le cœur 
Et quand on perd ce que l’on aime 
On est toujours malheureux un jour 
Car moi j’ai tout perdu ce que j’aime 
J’ai tout perdu de mes amours 
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